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LE MIESSAýGEIR
DE,

BULJ4ETIN MENSUEL DE~ P.ýLEf1CNAGE DE

$AýNTE-ANNE DE LA POlINTE-AU-PÈRE

'ýPîjir.nÉ. AV«EÇ e pfl_ÂPIîqoRA Y -DÉ! SA G RANDEUT R I
SIIu-Ste-Anne et e reos en A mêrique, (Suite), 181. -

Vie ~1aVnérà1é r~M~îèdéTncanat onetc., (Suit e)?
185.-Nouvelle de Ronie, 18{ -B1ei, l90 -- Atiôns

d gifâôes, 1 96. - Rtonrr id iea 200:

SAITtANIeET L9S BREoSN

Yyes Canada prit part aux j.pies et ailx épreuves de
7 aïsonae qw e'aaDt recueilli. Le P. de Brébeuf

-eait éti égprge l . Mece ti.atf;lsIoui
bû w.haiit et plus noe u e Iroquois, le ni-

r.ite anglican, enne' i des catholiques et de la France.j,.
ApôÂiys.d'hyptocrites propositions de ppix, Canada était
[paffi pour Québec,. porteur de la bonne nouvelle. Inquiet,.

ý,eient en toute hftte, déjoue laruse de l'auglian q1ui
~'~tti~er~sun pièjo, etdlika g;êce u eu



I"l)tI>es qui l'accompagnent cin se cachant, le. 1>. Mer-cier
liél au poteau die mort. C'est le triomphe du bol,

droit, e4, ilalgré les obstacles suscités Pir les sectaires, lei Pj e4

a'tescontinuent leur Seuvre et convertissent les eaui.
vesfanatisés. Pveu.

Yves n'oubliait pas sainte Anne; il l'a priait tou. k
jU',et à imesure qu'il devenait plus h.:inmie, sa confiance ls

toute filiale gi-aidissait avec l'énergie de sa foi. Dans sou les
zèeiour la gloire de notre Patronné, il désiruit remplacer e

i-ar une Vglise plins digne d'elle 1'oratoird~ de planchie9 que celu
la violence du fleuve avait.déjà renverscé, d'au

Comiment fai re ? Il y avait bien, près de Là, un champ de.(
à l'abri des crues du fleuve. Mais Canada n'était pas la g
richie et les missionnaires étaient pauvrCs.

Le propriétaire du champ, un riche laboureur, se
niommait Etienne Lessard : c'était un Breton). du pays de MOI]
Vannes peut-étre.

comptant sur les offrandes-des pèlerins, Yves alla le airc
trouver et lui exposa l'affaire. de in

-Voulez-vous vendre vôtre champ?
Ou4i, si nlous arrivons, à nous mettie d'accord. u

-Hélas.! Vieu
-- Je comprends: vous avez plus de zèle que de for..

tune, maon pauvre Canada. Mais vous étes fort, .brave,
bon bhr-étien..;- et Breton. Tenez, ajouta-t-il en - ouriant, de 1(
je 1 . 'ai qii'u:ie fille : s vous le voulez> elle est à vous' de

.aveué tous ies biens, et vous b:îire-z la chapelle,.eu
Caiiaýa écnatcette proposition, qui le p'renait ý toutE

l'iiovi-5te - p.robablement. On a dit Il q;m,'il diait c4.eu

râeble de tous les dévouements, umêmie de se inariei,pa ers
atmour pour sainte Anne.-" E i dêpit de cette sp'i4iuella.
boutade> j'aime à croire qu'en cette ic ta &i.i>ïc
-pas à se dévouer.
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bon Tout fnt décidé: le mariage et la pose de la première

4, les pere. Quelques mois plus tard, le 26 juillet 1660, la

saiu. double cérémonie eut lieu datns ce désert qui all ait se
*peupler,et dlevenir célèbre. De tous les points cie la Co-

to. oie étQient accourus des pèlerins et à leur,,tf4ýe Mfgr de

ance ý,Jontmorency_ Laval, le saint Pontife (lui bienîtôt, nous

3 soli l'espérons, sera mis sur les cautels. Providentielle coinci-

lacer dence 1, u berceau de Sainte-Anne de Beaupré, comme
que celui de Sainte-Amne d'Aurity, il y utit un évêque pleini

daorpour la Donne 1fr;et aujourd'hui, aprèùs plus
iapde Adç1X siècles, les évêques de s,1ýs deux basiliqutes se font

a gloire aussi d'être les prop.agateurs de son culte et les
:Iýhis. fidèles de ses pèlerins.

r, ~ ~ T1amentla fête fat belle, ce jour-là, Après la Célé-
~de *mouie liturgique et les elianitý mille fois répé'tés en l'hon-

,ueuir de notre sainte, voici que tout à coup retentit un
~la le air de bombarde, un de ces chants populaires, les jotirs

d noces,,.3 dans le-s campagnes bretonnes.
* C'est que, le matin même, devant l'autel de sainte

Auine, l'évêque avait uni 1.e brave Canada et l'héritière dlt
vieux. Lessard.

fo r. -- «
rave, eTe&ûte a*s après. Les Anglais assiégùnt Quiébec, et 1.11
iaut (le leurs vaisseaux, ancr6 dlans le Saint-Laurent, envoie
vous -de nom breux projectiles aux Français, qui résistent cde

*ieirnileux.-. En ce dangtçer,3 les défenlseurs accourent dle
ait toutes parts pour prendre leur poste dle co. bat.. Parmi
t e4 eux. iin.:vietix pay.san, escorte (le dix-huit volontaires, se

: pa l réente au.. gouverneur:
aélla. - \Tore 10M?

- Yves Canada.

- *Votre Profession?



S1-84

-,Iab oureur.
- vous êtes riche?2
- Non.
.ý-Coxmment donué avez-vous fait pouT lever ceà.ýbldatsf

-Ils sont à Dieu et à moi: ce eont menile :
Le plus jeune avait dix ans à peinfe; .asqiin

*portait l'âge dans cette -famille de héros
Un jour, le pavillon du navire anglais fut Àbattu par

un boulet canadien; il flottait sur- l'eau, du fleu-ve.
Q ui va le ýi'enë1re 1 s'écrie le gouverneu ?*

d'vsMoi! répondent en même temps -les -voloô1tairef
OdYes-anada.
Non interrompit le père ; je suisý trpp.v-ieux Pourl

Ruüer 3noi-3nême: l'alné me remplacera.
L'ahué partit, nagea-sons. une pluie ?de bofilets -et de

bledispàrut un moment, revint -sur l'eau,' saiâit.le
pillon, et, chargé -de son trésor, refit' à- -trave à les

mêmes dangers, le même chemin. La foule i'adela m.
Cet exploit dui vaillant jeune homme ayant ét4ýëonnu

à la cour de France, le roi fit -frapper, pour en per.pétuèr
le souvenir, une médaille dont la description nouxs et
donnée en un latin très pur. Elle représentait d'u-n côté,
,Yves Canada entouré de ýses vplontaires, avec -cetàteJ.ns
criptipi en exergue:

.Moribus antiquis 8taîbit CANADA.V W*~qrLe.

De I'au.treJe h@éos à la nage, avec.,cette..auitre'),m
cription :

Br~uit&igum er i ~e 8quent< ea

Ce drapeau auglais, si glorieus6ment conquis. en 16-90, a. I
longtemps conservé dans la cathédrale de Queébc. iLe liéros qini it
prit s'appelait de Sainte-Hélène.

(A s8uir6.)

I
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trie de la. Vénérable Mère MVarie âIe r!ncarnafio4
Religieuse Ursuline, Fondatrice du.mo-

nastère de Québec.

(Swue).
La -Comnmunaut6 de fours ignorait encore, ce -qui se'

passait, lorsque, le 22 janvier 1639, Mme dé 'la Péttrie
fit atnnner sa visite, prochaine. Toute la Communo.,utéý.
était à ce moment en pèlerinage à un petit oratoire,, api,
p-elé lHiermaitage qaint-.Jos'eph et situé au f md du. jardin.
Ce fut là que La Supériéure annonça à ses compagnes:-
l'honneur insigne dont le Ciel daignait les f Lvoriser. «Elles.
purent -à pelue ajouter foi à ce bonheur iuattend.u,~ tant
elle se croyaient peu dignes d'un choix auissi. gloieux,. et
dtýsorimais ce fut xiiie pieuse ambition laLfl3 la Conmffl-
11à,uté. d';Çtre, choisi pour l,., voyage d'outre-mer.

La.-visite de Mme de la Peltrie eut lieu le 19 .février
1639. -La Supérieuiè, à la têtede sa Cornn.in.4utéýi., t
tendait à la porte conventu>elle et la conduisit ppOcfssion-
iel1nxent au Choeur. Lii, une courte cérémnonie e.uL.lieu;

puis, ýtoutes les religieuseas vinrent, à tour de rôle, se-J~eter
aux grenoux de la pieuse veuve, pour solliciter J'honueur
de lacnpgir

Désormais, les év'nemlents vont se. py.eew4ier
Ière de l'Incarnation fut choisie lia première,. et onlui
4dj<Qigpit .pp4r compagne la jeune Sçeur Marie de:$aept-
Bernard, mieux connue sous le nom de Soeur Saint-joseph,
Le. ,départ fut gxé au 22 février.

L'Elise *de Tous était. alors gouvernée pjit leN.é.é-
rable Mgr d'Tschaux. Appr.enaut le prochain.dpaes
misaionires, il voulu.t -leur donner une dernièrefmflu
de bienvé:illance,- les invjt4 à entendre la messe chez lui,



--- 186 -

les reçnt à sa table, puis après leur avoir remis des lettres
d'obédience, les bénit et leur fit une allocution qui les
érut jusqu'aux larmes.

Les adieux au monastère ne furent pas moins tou-
chants ; enfin, s'arrachant des bras de leurs compagnes,
les missionnaires prirent la route de Paris. A Orléans,
une très rude épreuve attendait la Vénérable: elle lui
vint, cette fois encore, de la part de son fils qui, poussé
par ses protecteurs, essaya d'entraver le départ de sa
mère. Cette tentative ne réêssit pas mieux que les pré-
cédentes et cinq jours après le départ de Tours, les voya-
.geuses arrivèrent à Paris.

Divers incidents prolougèrent leur séjour dans la ca-
pitale. La nouvelle de la présence des futures fonda-
trices s'étant répandue dans la ville, bien des personnes
de la Cour vinrent les visiter. Un jour, la comtesse de
Brienne vint chercher les deux missionnaires pour les
conduire à Saint-Germain, où la reine Anne d'Autriche
désirait les voir. La reine voulut savoir jusqu'aux
rmoindres détails d'une entreprise si extraordinaire et ne
put retenir ses larmes en songeant aux dangers qu'allaient
dourir de si frêles existences.

Enfin, les derniers préparatifs du voyage furent ter-
miinés et vers le commencement d'avril, la petite colonie
se mint en route pour Dieppe où l'on devait prendre la mer.
Une nouvelle recrue les attendait au monastère de ceite
ville; c'était la Mère Cécile de Sainte-Croix, qui obtint la
permission de se joindre aux deux religiouses de Tours.
Elles eurent encore pour coipagnes de voyage trois -Hos-
pitalières-de Dieppe, les Mères de Saint-Ignace, de Saint-
Bernard et de-Saint-Bonaventure, qui se rendaient à Québee



Polir y fonder un hôpital sous les auspices de la ducliesse

Le départ eut lieu le 4 mai 1639, au milieu de;ý ac-
clamtiations émiues d'une foule attendrie.

La -navigation fut l1ongue et périlleuse : à l'exception
dle treize jours, cependant, il fut possible de célébrer'la
sainte Messe, et les ferventes religieuses eurent la c~onso-
lation, chaque fois de participer au Banquet sacr-.* !', ien
de plus édifiant que ce petit mnonastère errant sur lee
vaglues : la méditation toujours faite en commun et l'office,
récité *en choeur, tout rappelait la vie paisible et recurillie
du *cloitre. Après plusieurs périls heurensemen't sur.
montés, le voyage se poursuivit sans encombre'jusqu'à
Québec que l'on atteigynit le 1er août. La navigation avait
duré trois mois.

Québec n'était alors qu'un pittoresque rocher au pieo'
duquel s'abritaient quelques misérables constructionis lia.
bitées par les Français. Aussitôt aveiti de l'approche deE
religieu'ses, le chevalier de Montmagny, alors goiýiverneui
de la Nouvelle-France, résolut de leur faire une réc.eption
digne de la grande oeuvre qu'elles venaient inaùgurez,
Dès la pointe du jour, toute la population fut sur. pied
attendant avec impatience-les nouvelles venues. Le GouÙ.
verneur, accompagné de la garnison et suivi de la ville
entière, descendit au rivage pour les recevoir. En muttani
pied à terre, la Mère de l'Incarnation et toutes ses com
peignes-se prosteriièrent avec un pieux respect et bais&reni
avec -transport cette terre, objet de tant de voeux. Ün les-
conduisit en triomphe à réglis de Notre- Damedal.e
couvrance où la messe fut cé,lébrée ; puis, le GOhrýèrneu?
les reçut à sa table au chateau Saint-Louis, quýelleà'mn'
quýtjtèreut que pour prendre possession de la deieure.,qu3
leur était destinée. -(A su<ivi-e.)
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r4Ô*Ot~LS DE ROMË

-té'iÙ de janvier on annouçait de Roie, quie les
conférences cardinalicè% pour les Eglises orientales i'e-

I-)Yédýaàient leurs s.ëânces sous la Érésidence de Léon
X1.Jiisqu'à ýpré&ent- elles se sont occupées exclùsivé-'

fhtnt dés Eglises orientales comprises dans l'empire 01.-
tbiËàn. Dêréîiavanit, elles exa'mineiont'dggaliàéit' là*
41itiôn spëciale de-lEglis& roumrène et dé" ~gi

-Le ape vient de publier de'ux Tiylis

lii ù~ êiï lu. Pôpagation de la Fbi, l'au tie adte*&è;"eu.uxk
év~jè~ dêsfat~IJns. Dans la pren'*ièièe il' fiit* tifi-

a5pýel 'toucliàiit à'ia téiiérosité des fidéles dùi 1â*ioùdCý eî,,
ier. Il lee presse, sans diminuer les reas ùér*!ýà'Wttoý è
le iss ô nsos et 'à Y i oeuvr e de s Eêol1èës 'd'O r i&ie ît qïirý'1 r e

comand égaleèment, de nîuiltiplÇ'er létmii'& tùriôié
faxv*euIrÎ des E liîs es oi i-taleq. Ils pe~iôit a 'e'

~à1~è'loradé vesde' Sa S'aiùftt' d- 'C edt%-'

!t'Io aotoi n~u .e et répondront au plus ch'eÈs' dàiî'-dë
sx ou Dasson CSur.iqe liôpaa,4riôpa

,Wes .44*4ii: o 'br à* rarpèler' avec quel~

Épireep.et -il- a vouluii prenidre part à iaà6ý-É
'ftIk ii ü*ùàtr,*éime' cé.ùteanaiie dé la.-, d

q.el rme soin du couràhèux Ét;pix* duvrgri
*ci <ô'ýuseé a''-Mondd*'a éf•' de consaèrer* aù l#~~

'tereslontaue e 1 eiê phià 'atdenrijr cbtilÏlÙt r*s.4 à
-~i7i oeuvre -oit$ dès missio'nnires câtliiq ü ë4i>,
cains'-, âomxnkai-êins et jésýuites. Ce pre'd'i"r' 'lde e

Ettstms cninele Pàpe, étàit ù' gýà&ïd âwïi?É
Wa4n n, Ie 'fiîdat6ur'de l'indépen d&ce ie-
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Plus tard les conciles épiscopaux n'ont pas seulemen-t
assuré le développement des institutions catholiques, mais
ont aussi contribué à la paix et à la prospérité de la ria-
tion, en inculquant les notions de justice, de charité et
d'obéissance. C'est pour favoriser de plus en plus ce
résultat civil et religieux que l'on a déployé tant de zèle
pour fonder l'Université de Washington et le collège de
PAmérique du Nord à Rorne. L'établissement de la dé-
légation apostolique n'a pas un autre but. Dans V6i'dre
des choses religieuses, la présence du Délégué atix Etats-
-Unis est plus particulièrement destinée à resserrer les
liens qui unissent les évêques au Saint-Siège, cet union
si nécessaire des évêques avec le Pape, n'est pas moins
utile entre tous les membres de l'épiscopat, entre les
fidèles et leur ordinaire. De cet accord nattront les féuità
les plus heureux pour la foi, les mours, le développe-
ment des ouvres catholiques.- Le Saint Père insiste -sur
le maintient de la discipline ; sur le respect dû à la re-

ligion et aux évêques par les journalistes; sur la sou-
nission aux lois de l'Eglise et de PEtat, sur le bon ex-

einple que les catholiques doivent donner aux protestants
afin de les attirer à l'unité de la foi. •

- Le 2 Février, 1' Uniivers reçoit de Rome la» dé:
pêche suivante : " Le Souverain Pontife a décidé de fon-
der à Constantinople une institution qui ne sera ni un
Séminaire ni un Couvent, mais une Université de toutes
études pour le clergé grec-uni, et où. seraient expliquées
la langue et le rite grecs. Il sera également construit à.
Constantinople une Eglise grecque.

- Le 7 février a été célébré à la chapelle sixtine un
service funèbre pour l'anniversaire de la mort de Pie IX.
S. Em. le Cardinal Parochi a chanté la messe. Le Pape
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assistait au trffne et a don~né l'absoute - Le corps diplo-
matique y était au grand complet, ainsi qu'une aristocratie
.romaine très-nombieuse. Léon XIII avait la voix trè«-
LIaire, il est dans iun excellent état de santé.

-Léon XIII a été très-satisfait des premièrs nou.-
velles sur la convocation. du concile* des indès Orientales
à Gjpa, et il se dispose, aussitôt que les actes conciliaires
.auront été soamis.à la sanction du Saint Siège, à en fait~e
l'objet d'un~ document pontifical important.

Le St-Père veut qu'une mission générale soit
.pr!ie e à Rome pendant le carême. La mission sera

pche simultanément danl une quarantaine d'éarlises.
- Oeât le. T. R. P. Paul de la Pièvr'e, capucin, qui

,préehera pendanit le carenie au Pape, au Sàcra Co*llége à~
au-hýr',r des ordres religieux.

BULLETIN.

Pendant l'année 1894, il y a eu à &iaabec : 55 bai'-

té mes,. 5 mariages et 14 zépultures, et à St-Gabr-iel :S6

ibaptêmes, 1.0 mariages et. 34 sépultures. Pour ,se faire
une idée juste de ce que disent les chiffres relatifs à dette

dernière Igroisse, il est peut-être utile de noter que leà

.. ultil'vateurs du canton Mass, sont desservis à l'Eglise .de
&t-Gabriel. La population de ce canton augmrnente.rapidë-
ment, grâce à ]Er facilité des communications et la grande
fertilité du sol. Un cultivateur y a récolté 29 rninots

_pour ýun l'au dernier.
-Par délégation de Sa Grandeur Mgr BIais, M. le

chapoine Vézina, curé de Trois-Pistoles, est allé à St-
Jean -de Dieu en janvier -dernier, pour vérifier» les rai-
sô)ns-d'uDe requête de la majorité desà paroissieuns, deinafi-



dant de terminer l'intérieur de l'église, de la sacristie et dii

1 eby.re.' NÔus ne r idîonos quùe féliciter les paroissiens
dë St-YeUÏ*idè bieu; de leur izMle poù'r la'maison du Sei-
gfieti, ~i'~i~se -plaire à leà- récompenser Même d'ans
1'dirr. màtéieI', par le progéès et le développemnent r'a-
pideîï-eéleunr paroisse.

-..-M. -le chanoine *Boldtic curé4 de Citcouna, ayant
obte'i d& -Sa Granideur Mgr Biais,ý la l)ermission de
prendtë #uelqué semaines de repos, est parti dans le mois de
f6vriee'r*6P'iir* les Etats-Unis, où il est encore actuellement.

?en~iit~onabsebùdc, le Rév. M. L. Aapin dessert la paý-

le* edinia"iche de'la Sainte Famille, c'est Sa Gran-
deili 'Mai'. B1his- qui a fait à la cathédrale, la consécration
des"faWil1'* de la V*ill*e« et de la paroisse. Le Rév. M.
'Veiièaui, viôaire de llinionskIi, a fait le serxrion de circon-

-Le 2- fdvrier- Sa Gtaiidetir Màr Biais est allé at.
Cou v'erit -deà Soeurs dtiSt-Rosaire, pour recevoir les pro-
feàsï*bhs r'eligieiises de Dîle Urstle Protiîx en religi-in Se
M. de St-Domîniique, de Plie M0arguerite ]Maiciatilt en

relgln; ~M-. de St-Orner, Soeurs choristes, et de 1)1e,
i~èLaývoje;' Soeur «converse.

L e~ 20 février, S'a. Grandeur IMgr Biais est mIonté3 àIQllébec, piour assýister à une assemblée des directeurs de
la Sociéjé de Colonisaition de Québec, RiJmouski et Clhi-
COIIfimh-i. Leà amis *de la colonisation apprendront avec
-plaisýit que par noijijuation du gouvernement, M. Michaud
de Cedkr-fal1; devienit agnt des terres de la Vallée de
la Màtàp;édiac.

-- Le Rév. P. Pacifique vient de -prêcher à Ste-
Flâvie- une rétrâite- faite avec 'beaucoup de ferveur. Le
mâme Père* viendra prêcher la neuvaine à Riimouski.
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- Le 25 janvier, on a célébré à St-Danase, le 2 -ile

anniversaire de l'ordination à la prêtrise du 1Rév. M. Aug- euré -
Lavai, curé de cette paroisse. La piété filiale de ses Pa- Lourc
roissiens et l'amitié de ses confrères, n'ont pu se résigner ci-'té
â laisser patsser cette année dle son sacerdoce, sans unir J
dans =ue fête solennelle, leurs prières 'à, ses actions de par dE
grâces. La modestie qui avait souihaité,- c6lébrer cet au- lefRé,
niversaire dans le silence et le recueillement devant Dieu, 01li11j
ne pouvait s'alarmer de cette démonstration publique. L.e comm
.prêtre appartient aux fidèles, et en fixant d'avantage leur l'tuÙisc
attention sur les 25 années de sacerdoce de leur curé, ils
apprennent à mieux véênérer l'Eglise, dont il -est le reprê- mènt

sentant au milieu d'eux. D'ailleurs. 1'Eglise"elle-mêmie, nrii
dont le prêtre est l'apôtre, que fait,-elle autre chose, dans Du nVal
làt site des fiêtes, de l'année, que de rappeler les grands fie qu
anniversaires des miystères de Notre.-Seiguneurdes triomplws rbissid.
de la Ste-Vierge et les autres Saints? Aussi M. Laivai sou5s!.EQ
a-t-il vu se réunir autour de lui ce jour là, toute une cou-
ronne de ses confrères dans le sacerdoce et (le ses pa- En:fou.
roissiens. 8ôn'*po:

L'église de St-i)amase avait été splendidement or- pos I
iiée pour la circonstance, et dtait remplie par les - parois- VVm

siens de St-])amase. -Au chSeur, on remarquait: le 11. A
P>. Pacifique, supé.rieur du couvent des Capucins de 1Ri, comité.
tigouchie, M. le chanoine Sylvain, supérieur (lu s,émiinaire, deitr.M
les IRév. MM.C- G. Fournier, curé de Ste-Flavie, 1). '1 Potl'
Mforieset, curé6 de l'Assomption dle McNider, A. Chioui- étakA.e
nard, curé de St-Octave de Métis, J.-A. Pérusse, curé de wnseil
N.-D. du Sacré-CSeur, L.-A. La-ioitagune, procureur dle MeIfle

l'évêché, C. (Gagné, curé de Ste-àagèle, J. Amiot, curé (le ~t
StVaéieH. iremblay, curé de &t-Mathieu, P. Bru- etltr

lant, curé de St-Pierre du Lac Matapédiac, L. Dauteuil, y'.lè
SeIt&aiel

jours é t<



ent d&t-Ie~it'LabeJ. ID. Rioux, curé de N~.-D. de
IjourdreÉ, S. Màheu, curé de St-Doiiat., Georges Gagno-n,

~rclaié dé St-Life, E. P. Choluinard, cûré de St-Moïse.
La: grand'messe chiantée par M. D uval, était servie

1~par des prêtres-: le Ptév. M. Malien servait comme diacre,
le]Ré'v. 1M. Treinbl,,y, comme sous-diacre,* le 116v. E. P'.
ClioinardMcomme cérémotîjaire et le E.6v. G. Gagnon,

e cobMme thutriféra'ire. Un elhoeur puissant a chianté à
Mr fluissopa; la mese de première clase
ils Après, l'Evingile, le R.. P. Pacifique a parlé éloquem-.

,(.- mnènt -Me'la. dignité -du prêtre, dans un sermon richement -
lie duride.textes dé l'Ecritîîre et des S. Pères. PusM.,

~ Du~Ves~remonté à l'autel. pour porter au Saint Sacri-

Iés ficeequ'iI e*vait commencé, le souvenir d'es familles pa-
hic- roissiales; de" jeune& gens et des hommes, qui ont grandi~
,valessa bénédictid'n ýpastorale..

ou- ~Apis la-messe les paroissiens de St-Daima-se réuinis

pa Ewa:foule, 'luren-t une adresse *et -présentèrent à M. D iival
.n'-portrait richément encadré. »M. Iluvai eut une ré-

or- p)onsé heureuse, -pleine de sentiments paternels et qui fut
gis Viveiment:appiaudie.

Iù din*er' le: 11v. E. P. Ohouinard, Secrétaire du

~i~- comit .,raùigation-de.-la fête, lut une lettre de Sa, Gran-
dettr.Mg.ar Biai,, dans laquelle il excprimait sou regret, de.

D. ne pouvoir assister à la fête, à cause, dle l'obligation où il

ûl était.deýse trouvrer- à Québec ce .jour là, polir affîtires du
conseil dé l';Iistiur-tiôn publique. Mgr présentait en,

* mêmae trapýu ses. félicitations et ses souhiaits au 116v. lu.
D.uval', - 'M. Qhouiiiard. lut ensuite plusieurs télégrammes.

3ri- lÉttres;d&-félioitations d'un grand nombre de confrères.
C1 M. là. chaiioine. Sylvain, supérieurs du séminaire, pré-

sentalesAélicitations-dui Sc-,uîin4ire, dont M. Dluval a ton.-.
jours été un ami sincère et lin bienfaiteur constat.



D. uval u i;uiiitCLeÂ;i vivemnent tous ceux qui avaient
pris part à l'organisation de cette fête, ou qui s'étaieit f
rend us "auprès , de 3Iui en cette circonstance. Plusieiîi. I
cadeaux lui ont-été -enNvayés par ses confrères dit diocê.(:,
du diocèse des Trois-Ilivi ères, et des E tats-Uniis.

N'ous'sotiha-itolns au 1>,iêv. 11. bavai de célébrer ses
noces d'or.c

-Le 30 anvier, Sa Grandeur Mgr Biais s'est rendu
au Séininaire,*.pour assister à un service anniversaire, que lue

Séminaire'a célébré, pour le repos de l'âme de sou directe-ut
de l'an dern)ierx;fieu M. Jos. Roy. Y assistaient, tonte la Sc
communa-uté où le souvenir de M. Rioy r'este vivace, les liév. ta
MI. Pérus.,se,'Cyp. Gagnié, L.-A. Lamontagne, D. LeBel,
Ludger lioux, JS-X. R~oss, le vénérable père de MN. lioy tri
et plusieurs personnes de la -Ville. C'est M. le Supérieui
qui a chanté lamiresse. MHonseigneur était accompagné au Pl.
trône des liév. J.-B.- A. Bélangrer et L. ltjoux. C'est une de
sainte et salittaire pensée de prier pour les morts, dit '

l'Ecriture, et TlEglise ne détermine pas le temps où l'on it

peut cesser de prier pour un défunt. Aussi nous ne l'ou- les

blierous pas. Mais il est à croire que la vie sainte de ex(

M. R~oy lui a déjà ouvert les portes du ciel depuis long-
temps, et.que, après avoir été dévoué au Séminaire rien- ti<l'

dant sa vie> il en est niainten-ant là-haut, un protecteur avc

puissant auprès de Pieu.-d
-Le 211. janvier, à Si-Pierre dle Malbaie, Ple Anna fl

Victoria Bouclier, û.tgée de 27 ans abju«rait l'hérésie angli. ro
caune dans l'Eglise de la paroisse, et recevait le baptêmepri
sous conditioli. Les parrain et marraine ont ét6 M: Ait. dan.l

guste.Painchiaud, commis-voyageur de Montréal et M-a- 0ng
dameG. révl d StGeoges de Malbaie. C'est 'e llév. boit1

M..Sirois, curà Je St-Pierre de Malbaie, qui a reçu 4on couj
rmarc
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tient

tient abjuration. Mlle Boucher goûta le bonheur de faire sa

première communion à la messe qui suivit la cérémonie.
Ça été une belle et bonne fête pour toute la famille pa-
roissiale.

ses - Le 25 février, plusieurs prêtres du diocèse, des
cultivateurs de Rimouski et de plusieurs autres paroisses,

uDdu les professeurs et les élèves du sémninaiie, ont assisté à

le lu une comice d'industrie laitière puur le district de Ri-

teur niouski, qui se tenait dans l'une des salles du séminaire,
Sla sous la présidence de 4. S. Côté, écr., marchand, secré-

t aire du cercle agricole de Rimouski.

Bel, M. J.-C. Chapais, assistant-commissaire de l'indus-

110y trie laitière pour la Puissance du Canada, M. Emile

ieur. Castel, secrétaire de la société d'industrie laitière de la
an Province de Québec, et M. Bourbeau inspecteur général

une des çyndicats ont intéressé les personnes présentes par
dit d'instructives conférences. Le but. de ces comices d'in-

l'eo dustrie laitière est d'encourager les cultivateurs à adopter
'OU- les moyens les plus propres à favoriser cette industrie par
- de excellence.
ng- Les conférenciers ont démontré que dans la fabrica-
>eu- tion du beurre et du fromage, il est nécessaire de viser a

avoir un produit uniforme. Nos succès à l'exposition
de Chicago, en cette branche de l'industrie, ne sont pas

n dus, tant à la bonne fabrication générale du beurre et du
igli. fromage, dans la province de Québec, qu'aux précautions

âme prises par les directeurs du syndicat de l'industrie laitière,
Au. dans le choix des fromages et du beurre expédiés à Chi-
Ma- eagn. L'uniformité dans la qualité, la pésanteur des

lér. boîtes, la couleur du fromage, etc., y ont fait pour beau-

son coup. Cette uniformité vaut beaucoup surtout sur le
roarché anglais, où la Province de Québec exporte en
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grande partie ces produits. Le xpoyep. le plqs. facile.ýpour
obtenir cette uniformité, c'est de força. des g~ndjct9.
On aura ainsi l'avantag,,e d'avoir des fabriques souMJýýQ à
des règles particulières, et des inspecteurs ,qu:i yisiterOflt
dle temps en temps ces fabriques, pour voir à ce .que nez
ýègIes soient observées. Les coniférpnciers ont tailà à
part cela, plusieurs autres questions ayant trait à la mêÎme

ACTIONS DÉ GRACES.

* ST-SlMoN. - Je remnercie sainte Aune pour trois fa-
-veurs obtenues par son intercession, après plusieurs prières
-faites eu son honneur et promesse de les dire à sa..gloire
dans le Me.ssctge.r. Unze abonniée.

RIVEuEAUXliSÂÂLS,1-5 janvier, 1895. -"J'avais
promis, si sainte Anne nie soulageait dans ma-maladie, de
le. faire sonnaitre par le iMlessc6ge-r. Auj .rd'4ti. je suis
bien et je viens remplir nia promesse. -Mille ;remercie-
nients à cette bonne mère; elle in'a guéii. ispore
*Joncus.

Si-Ewino\n, 24 janvier.1-895. - MjP4 fls. ýLy.nt reçu
un coup presque morte], je inierecoinniaxn4ai à saippe .Anne

-et un gyrand soulagerent a été, ob.tenu ;,noi-m.ême j'ai
obtenu un grand sotula.gYemieit dans. deix.ialaies, dnge.

.re uses, par l'intercession dle sal.nte 4nne.
*de faire publier ces faveurs de sainte -Aunne dans .le -Mesý-
.$acger et j'accomplllis.aujourd'hIIi ma, pýresse avec joie. X

MMAhu'OLIs, MAIÇlToBI, 294 Janvier -.95. Damne
*Jos. L~educ remiercie .sa:,.inte Anne Ppur, la ..a.i0rspndecçe
que l'on cr.oy.it êtreuxpe tumeur ca.nedreuse,..giésison ob-
,te nue après proinesse de faire publier «ce bienfait dans le



-St-LIOTÉ, 24 janvier 1895. -Une cpersonne3r
]MM., àr~ itbe Anne de lui avoir obtenu la guérison d'-uneý
gmnde nialýdie; après une neuvaine à cette grandeisainte-

nhe autre personne de la même paroisse.: 'J~r'
lhercié ainte Anne -pour une grande faveur obtenue après:
avoir-imploré le secours de cette bonne mère .et -iaviu

* prJni de-faire publier cette faveur dans- le- Mesager.
Milet.remèeiements à cette bonne mère-en- lui-demaulr.
dant de nouvelles grilces. Dame-O0. L.

- iJùe aiýfé. -personne de la même paroisse.: <J~~m
prese d-redredes actions de grâces à sainté.-A-nue!pa94

z-vorguérie d'un grand. -mal -de- jambes. quiý re. -.fajskit
soufir'depuis un an. J'avais promis

- - eI~Msscier.Del.e C. L.
tune. -autre personne de la m éme paroisse: ~tte*ni «

d-uze maladie grave qui nme faisait beaucoup. i;auffi#-
eeree&uris -à nia bonne mère sainte Anne qui m'a ~

n. pnsiursgrâces, et je lui .promia que s.lem4
ténait ma guéýison,je ferais un pélérinagte à son Sap.*e
d- eauié et., Wfus guéri. .Gloire, amour et ço ai-

~noe.cet&bnnemère. O. L.
* - No4R.-'DAME DU SAGRÉ-CoeUR, 2 février-19.,Ja

ùbteý par Ejutercession de sainte Anne la guérison d'uÎýe-
~~di:trs grveaprès avroir promis de faire pubUer.ma

- -g~t~ondan:ieMessager siue l'obtenais, . (
ST. .4LET, 31 janvier. - Grâce à -notre. bonpo.

-jxèrieieàinte* Anne, je suis giiérie d'un mal d'yeux dont je
ifra~dpuslngeîps Une aboinne.

Î'itBL9.PSTOLES, 1er février 1.89 5. - Depuis -sept
.fe-$6 affris- dun- mal à une jambe. Cinq uns aprè;le

.~~~~et umia jamnbe- se couvrt.dru-eswjk:-gt
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je ,vins. si près de mourir que les mé'decins!ne.-ne.-lon-
naient plus d'espoir. je me suis recommandé ..à lI& boIwî*Qý
saipte A nue, j'a91 fait des neuvaines et en ai fait faire pp,
nies parents et mes amis ; j'ai fait un pélérinage
Pointe-aunPère et avec l'aide de notre curé et. de la b onne
sainte Anne, j'ai obtenu une guérison complète. J'ai ëetI

.gurie en même tem-ps de la dyspepsie. Uiz abo2nd..ý
B. FALL, ETATS-U NIS, 3 1janvier. - Remerceingta

a sainte. Anne pour la cfuiérison d'an mnal d'yeu.x ç.t* e
grâces particulières. P. Thiba-uli.

-ST. ANNE DES CHÊNES,, MANIMOBA, 27 janivier.-
:Pélle:Georgianaut Généreux souffrit le printemps. dern' ier
d'une maladie, qui iuquiétait-beaucoup sa famille.. Elle. eit
l'hieureuse idée de se recommander à sainte Anne. e
mnença une neuvaine en son honneur 'lui' promettaùt.de;
faire publier sa guérison si elle revenait à la santé. Aussi-
tôt uin mieux se fit sentir et depuis elle est tout ~fi
bien. C'est donc avec bonheur qu'elle proclame an3OuT-*
d'hu-Ii sainte Anne le meilleur médecin de ceux,..qnD
8adiyessent à elle. X. . .

STE-FÉLICITÉ:, 3janlvier 1895. - PleMerCieMents. ~
-sainte Anne pouir le succês dans deux entreprises .et -potir-5-
gýrâces partiètnlières obtenues par son intercegiOn.: Une
mère de famille a obtenu aussi la santé aprèsý. _1conxýP
miendation à sainte Aune, et deux jeunes filles utat,
huent la grâce d'avoir connu plus clairement lw
tion. .Dame D. 0.

f( février, 1895. - Ma pçti4e. fille; s'it,

brûlé le visagre. J'euxis recoutrs ~à sainte Ane -po* .i ':
sa -guérison et elle est parfaitement guérie.. Mûi mni: Pitr
l'intercession de cette girande sainte est rvn~
après. une 'ina.ladie grave de deuxmos.Ml tis
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gra~os oient rendues, ô bonne sainte Anne! -Daraie

"ST-RIUB£PtT, .9 fdvrier.-Mon mari était atteint due
gave maladie, dont le siège étatit .dains uue jambe, 4ni
lui fit. 4rouver pendant huit longs mois les plus atroCe5
Eouff rauces, et en dépit des soins intelligents quIi tfi- fteit
Prôdigués; son état ne cessait d'empirer. Une large i4
Ëlaie-s'était formée sur le membre malade. M. le G.in0 me
persufi dc d*eoiinîieicei, sans retard une njeuvaine à sainte
Anne... A la fin de la première neuvaine, un mieux sen'-
aýjçl ýétait opéré, et av.,irt la fin de la troisième mon
Mat! était -partitèment rétabli. C'est du fond du coeur.que
je'Viens répéter avec tant d'autres -amour et reconnais-,
sanuce à sainte Ai e." Dame Georges i Wrd.

SLk'rERVIu.., R. 1. - Depuis deux ans ma fille
était souvent prise de terribles cnvil,,ioiis. Après avoir
eu recours inutilemient à einq médecins qui employèrent. -

tpt:leèir ait pour la guérir, nous avons invoqué la bonne

,4neý'et promis de faire publier le bienifait si elle
~n~s:y eue aide. Depuis le 15 juillet elle n'est pas-

-î1Ibée** Je ne cesse -de remnercier cette bonne et tendre,
'deè3 .ùàous avoir accordé une bi grande faveur. V.

ST-JOsuFPi DE LEPAGE. - Un petit enfant de deux i
~~ai~tér'i complètement apr-ès recours à sainte Anne

,".o~se de faire publier sa g nrison dans le Messagei. ~
D-lame G. Roussel.

4 ~~~EÂBEN;.15 j invier. - Après s'ùtre recomnjandé
à sainte Anne.un jeune homme gYravemienit mnalade a ob-

4egpirison. On " oit aussi à l'intercess-ion de sainte
Àune. d-avoir: eu des nouvelles d'une personne absente
-depuis- longtemps, et la gnéxison d'un grand mal de tête.
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* RiOJSI[. -Je souffrais. d'une oplitahliei&Ctüiýdêeê4
nait inquiétante et menaçait de rn'eulevei, le Mîne
trav-giler. Je.fis une neuvaine en l'honneur -dg saintà
Aune et quielques ablutions locales avéc de l'eau iisà la
piBeine'de -son -sanctuaire à la Pointe au Pèiè', ete ' Si-'8i
intercession, J'en suis convaincu, je me séns'gti: Ai L
Letendlre.-

ST-MÂTHIEU, 12 février. - MNon enfant-a
Bur promesse de faire publier sa guérison. dans e
Sae9à. Merci, ô bonine sawLie Aune, Au.quste D'.,iteuie.

ANNOICA, MIINN., 29 jainvier. -I eet
eainte Anne pour guérison obtenue, Hf Lacrbiý.

«Louis Bouchard, St -Fa bien ; Adélard -Drapeaîuý igÏï
kAce,; Mde, Jos. Boutin, F41l River; Xve ~ui

hivér E Unê abonnée, St-à 2rsène ; L. M, St-Ed'é
F_ ., ,Ste-Féticitd; Une abonnée, f3te-PýÈ'iti.

RECOMMENDATIONS.

Le -triomphe de l'Eglise; la conversion dès pays.in
dêles; lesoceuvres diocésaines ; 9 person6e&;
p.eysonnes. pour bien faire les 40 heures; 14,g.à-ces PWUtl"
eu.lière-s; 2 jeunes hommes; le succès dans: 12- -eatrêie
prr.ses; 3 conversions; la paix dans 5 familles; 3pr*
dQ-.famille sans ouvragre; vocation; la santé de -8.jeu~
erifants-; 4 enfants pour leur première c i*h-'u*p t'-
personne en voyage; les zélateurs et zélatriceà u'
eage ; .les bienfaiteurs de l'oeuvre durplrng

DÉFùrNTS. -Elle Dionne, décédé -à sh-mýlr
février à l'âge, de 80 ans.

,Augast-in-Vallières, écr., décédé le 16 janvier*~~to
iDamedeLéviýs, à lgede 65 ans et 8 mois.

A-BONili DÉFUNT. - Germnain Lévesque-dStýùb--
de-eilmouski, décédé le 3 février à lgede iW?


